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Ce deuxième numéro de Perspectives Plurielles consacre la dynamique 

éditoriale amorcée en décembre 2025 et témoigne de la vitalité d'un projet 

scientifique pluridisciplinaire en pleine expansion. Riche d'un large ensemble 

de contributions originales, ce numéro réunit des travaux relevant aussi bien du 

champ des Arts, Lettres et Langues que de celui des Sciences Humaines et 

Sociales. L'ampleur du volume reçu, la diversité des laboratoires et institutions 

représentés, ainsi que la qualité soutenue des manuscrits retenus à l'issue d'une 

évaluation rigoureuse par les pairs, ont conduit le comité de rédaction à 

structurer la livraison en deux tomes — un choix qui reflète l'identité propre à 

chaque grand champ tout en préservant l'unité d'un projet résolument intégratif. 

Le Tome I rassemble études littéraires et travaux en sciences du langage, 

mobilisant aussi bien des œuvres canoniques que les langues africaines dans 

une perspective comparative. Le Tome II déploie un large éventail de 

problématiques en géographie et aménagement du territoire, sociologie, 

anthropologie et criminologie, sciences de l'éducation, psychologie et 

communication, sciences politiques, droit, philosophie, histoire et fait religieux. 

La diversité des terrains étudiés — Côte d'Ivoire, Bénin, Burkina Faso, Sénégal, 

Mali, Niger, Tchad, Cameroun, Gabon, Togo, République démocratique du 

Congo et République du Congo — illustre la portée continentale de cette 

livraison. Plusieurs lignes de force s'y dégagent : résilience environnementale 

et sociale, inscription du numérique dans les pratiques quotidiennes, 

transformations urbaines, gouvernance des ressources naturelles, mémoire 

historique et recompositions identitaires. 

Le comité de rédaction adresse sa profonde reconnaissance aux auteurs, aux 

évaluateurs et au comité scientifique, ainsi qu'à l'UFR Communication et 

Société de l'Université Alassane Ouattara, partenaire fidèle de cette aventure. 

Que ce numéro confirme Perspectives Plurielles comme un espace de référence 

où s'élaborent, en dialogue, des savoirs ouverts sur les sociétés contemporaines 

et leurs mutations. 

Bonne lecture. 

 

Le Comité de rédaction
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Résumé : Cette étude a pour objectif d’analyser le rôle de l’éducation environnementale dans la formation 

des comportements écologiques des élèves des établissements secondaires de N’Djamena. Elle 

s’inscrit dans un contexte où la ville fait face à de nombreux problèmes environnementaux tels 

que l’insalubrité, la mauvaise gestion des déchets et la dégradation des espaces verts, soulignant 

l’importance de former des citoyens responsables dès le jeune âge. La méthodologie adoptée 

repose sur une enquête descriptive et analytique, combinant questionnaires auprès des élèves, 

entretiens semi-directifs avec les enseignants et responsables scolaires, et observations directes 

des comportements dans établissements secondaires. L’échantillon comprend 250 élèves répartis 

équitablement entre sexes et niveaux scolaires, offrant une vision représentative du milieu scolaire 

urbain. L’analyse théorique, mobilisant la théorie écologique du développement humain 

(Bronfenbrenner) et la théorie de la socialisation scolaire, met en évidence l’influence conjointe 

de l’école, de la famille et de la communauté sur les comportements des élèves. Les résultats 

montrent que 76 % des élèves ont un niveau moyen ou bon de connaissances sur l’environnement 

et expriment des attitudes positives envers sa protection. Les pratiques telles que le tri des déchets, 

la participation aux journées de salubrité ou l’entretien des espaces verts restent irrégulières et 

limitées. 36 % des élèves ayant participé à des activités pratiques et clubs environnementaux 

adoptent toutefois davantage de comportements écologiques, confirmant l’importance d’une 

pédagogie active et participative. 

Mots-clés : Éducation environnementale, comportements écologiques, élèves, socialisation 

scolaire, théorie écologique, N’Djamena. 

Abstract: This study aims to analyze the role of environmental education in shaping the ecological 

behaviors of students in secondary schools in N’Djamena. It is situated in a context where the city 

faces numerous environmental challenges, including poor sanitation, inadequate waste 

management, and the degradation of green spaces, underscoring the importance of fostering 

responsible citizenship from an early age. The methodology is based on a descriptive and 

analytical survey combining student questionnaires, semi-structured interviews with teachers and 

school administrators, and direct observations of behaviors in secondary school settings. The 

sample comprises 250 students, evenly distributed by gender and educational level, providing a 

representative view of the urban school environment. The theoretical framework, drawing on 

Bronfenbrenner’s ecological theory of human development and the theory of school socialization, 

highlights the combined influence of school, family, and community on students’ behaviors. 

Results show that 76% of students demonstrate a moderate to good level of environmental 

knowledge and express positive attitudes toward environmental protection. However, practices 

such as waste sorting, participation in sanitation campaigns, and maintenance of green spaces 

remain irregular and limited. Nevertheless, 36% of students who participated in practical 

activities and environmental clubs demonstrate more ecological behaviors, confirming the 

importance of active and participatory pedagogy. 

Keywords: Environmental education, ecological behaviors, students, school 

socialization, ecological theory, N’Djamena. 
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Introduction 

Face à la dégradation croissante de l'environnement et aux effets de plus en plus 

perceptibles du changement climatique, l'éducation environnementale apparaît 

aujourd'hui comme un levier essentiel pour la construction de sociétés durables. Les 

problèmes liés à l'insalubrité, à la gestion des déchets, à la pollution de l'air et à la 

rareté des espaces verts constituent des défis majeurs dans les grandes villes 

africaines, notamment à N'Djamena, capitale du Tchad. Cette ville connaît depuis 

plusieurs décennies une croissance démographique rapide accompagnée d'une 

urbanisation peu maîtrisée, exerçant une forte pression sur l'environnement et se 

traduisant par l'accumulation des déchets ménagers, la pollution de l'air et de l'eau, 

ainsi que la dégradation des espaces publics et scolaires. 

L'école occupe une place centrale dans ce contexte : à travers l'éducation 

environnementale, elle vise non seulement à informer les élèves sur les enjeux 

écologiques, mais aussi à développer chez eux des attitudes responsables et des 

comportements écologiques durables. Au Tchad, l'éducation environnementale est 

progressivement intégrée à travers certaines disciplines scolaires (SVT, géographie, 

éducation civique), des activités parascolaires et des clubs environnementaux. 

Cependant, malgré ces efforts, les comportements écologiques des élèves restent 

insuffisants. Le jet anarchique des déchets, le manque d'entretien des espaces 

scolaires et la faible implication dans les actions de protection de l'environnement 

sont fréquemment observés. Ce décalage entre les enseignements dispensés et les 

comportements réellement adoptés constitue le point de départ de la présente étude. 

Cette situation soulève la question centrale suivante : dans quelle mesure l'éducation 

environnementale contribue-t-elle effectivement à l'adoption de comportements 

écologiques chez les élèves des établissements secondaires de N'Djamena ? Autour 

de cette interrogation s'articulent trois questions secondaires : Quelles formes 

d'éducation environnementale sont mises en œuvre dans les établissements ? Quels 

comportements écologiques sont effectivement observés chez les élèves ? Quels 

sont les obstacles et leviers susceptibles d'améliorer l'efficacité de cette éducation ? 

L'objectif général est d'analyser la relation entre l'éducation environnementale et les 

comportements écologiques des élèves à N'Djamena. L'atteinte de cet objectif 

nécessite de préciser la démarche méthodologique. Nous partons du postulat selon 

lequel l'éducation environnementale dispensée dans les établissements secondaires 

de N'Djamena contribue à la formation de connaissances et d'attitudes écologiques 

favorables chez les élèves, mais son impact sur les comportements effectifs reste 

limité en raison des contraintes pédagogiques, institutionnelles et socioculturelles 

du contexte urbain tchadien. L'intérêt de l'étude mérite que soit précisée la 

démarche méthodologique. 
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1. Méthodologie 

 
1.1. Cadre théorique de l'étude 

L'analyse mobilise deux cadres théoriques complémentaires. D'une part, la théorie 

écologique du développement humain de Bronfenbrenner (1979 : 22) postule que 

les comportements individuels résultent d'interactions entre plusieurs systèmes 

imbriqués : le microsystème (famille, enseignants, camarades), le mésosystème 

(interactions école-famille), l'exosystème (politiques éducatives) et le 

macrosystème (normes culturelles et politiques). Appliquée à l'éducation 

environnementale, cette théorie justifie que l'adoption de comportements 

écologiques ne peut s'analyser en dehors des contextes familiaux, communautaires 

et institutionnels dans lesquels l'élève évolue. D'autre part, la théorie de la 

socialisation scolaire (E. Durkheim, 1903 ; P. Bourdieu et J-C. Passeron, 1970 : 11-

40) souligne que l'école ne transmet pas seulement des savoirs, mais produit 

également des normes, des valeurs et des dispositions comportementales. Dans 

cette perspective, l'éducation environnementale agit comme un levier de 

socialisation des comportements écologiques, à condition que l'environnement 

scolaire lui-même valorise et permette ces comportements. 

 
1.2. Démarche et outils de collecte des données 

Cette étude adopte une approche mixte séquentielle : une phase quantitative mesure 

les écarts entre connaissances, attitudes et comportements des élèves ; une phase 

qualitative en interprète les déterminants contextuels. Elle a été menée dans cinq 

établissements secondaires de N'Djamena, sélectionnés par échantillonnage 

raisonné selon la représentativité des arrondissements, la diversité public/privé et la 

présence ou non d'un club environnemental. L'échantillon comprend 250 élèves 

tirés au sort par stratification sexe-niveau scolaire, 10 enseignants de SVT, 

géographie et éducation civique, et 5 responsables administratifs, soit 265 

participants au total. La collecte s'est déroulée entre janvier et avril 2025. Les 250 

élèves ont été répartis équitablement entre les cinq établissements, soit 50 par 

établissement. À l'intérieur de chaque établissement, les élèves ont été choisis par 

tirage aléatoire simple. La répartition de l'échantillon est présentée au Tableau 1. 

Tableau n° 1 : Échantillon 

Caractéristiques Effectif 

Élèves 250 

Enseignants 10 

Responsables scolaires 5 

Total 265 
Source : Enquête de terrain, 2025 

Trois instruments complémentaires ont été utilisés. Un questionnaire structuré à 30 

items, administré en face-à-face aux élèves, couvre les connaissances 



Éducation environnementale et comportements écologiques des élèves… ABAKAR MAHAMAT HASSABALLAH 

Perspectives Plurielles – N°2 – Avril 2026  Page 587 

environnementales (trois niveaux : faible-moyen-bon), les attitudes et les 

comportements effectifs (fréquence : toujours-parfois-rarement-jamais) ; un pré-

test sur 15 élèves extérieurs à l'échantillon a validé la clarté des items. Des entretiens 

semi-directifs de 30 à 45 minutes ont été conduits individuellement auprès des 

enseignants et responsables, à partir d'un guide articulé autour des pratiques 

pédagogiques, des comportements observés et des contraintes institutionnelles. Une 

grille d'observation comportant six indicateurs standardisés (présence et état des 

poubelles, espaces verts, affichages environnementaux, comportements spontanés 

en récréation, existence d'un club environnemental, traces d'activités pratiques 

récentes) a été appliquée lors de deux visites espacées d'au moins une semaine. Les 

données quantitatives ont été traitées par statistiques descriptives ; les données 

qualitatives par analyse thématique déductive organisée autour des catégories du 

cadre KAB et des niveaux du modèle de Bronfenbrenner. Les entretiens ont été 

enregistrés avec l'accord des participants et intégralement retranscrits avant toute 

analyse thématique. 

 
2. Présentation des résultats 

L'enquête a porté sur un échantillon de 250 élèves issus des établissements 

secondaires de la ville de N'Djamena. La répartition selon le sexe montre une 

relative équité entre les enquêtés, avec 48 % de garçons et 52 % de filles. Du point 

de vue du niveau scolaire, les élèves du second cycle sont majoritaires (60 %), 

contre 40 % pour ceux du premier cycle. Cette configuration confère à l'échantillon 

une certaine diversité, favorable à l'analyse des rapports entre éducation 

environnementale et comportements écologiques en milieu scolaire urbain. 

 
2.1. Résultats quantitatifs 

Les résultats quantitatifs (tableaux n°2 à n°8) de cette étude portent sur un 

échantillon de 250 élèves issus de cinq établissements secondaires de N'Djamena. 

Ils concernent principalement trois dimensions : les connaissances 

environnementales, les attitudes écologiques et les comportements des élèves. 

Tableau n° 2 : Structure de l'échantillon selon le sexe 

Caractéristiques Effectif Pourcentage (%) 

Sexe   

Masculin 120 48 

Féminin 130 52 

Total 250 100 
Source : Enquête de terrain, 2025 

Parmi notre échantillon, nous avons 120 élèves de sexe masculin qui donne un taux 

de 48 % et 130 de sexe féminin qui donne un taux de 52 %. Cet équilibre entre les 

deux sexes renforce la représentativité de l'échantillon et permettra, dans l'analyse 
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des résultats, d'examiner d'éventuelles différences de comportements écologiques 

selon le genre. 

 

Tableau n° 3 : Structure de l'échantillon selon le niveau scolaire 

Caractéristiques Effectif Pourcentage (%) 

6ème - 3ème 100 40 

2nde - Terminale 150 60 

Total 250 100 
Source : Enquête de terrain, 2025 

Parmi notre échantillon, nous avons 100 élèves des collèges qui donne un taux de 

40 % et 150 du secondaire qui donne un taux de 60 %. Cette configuration reflète 

la réalité des établissements secondaires enquêtés et présente l'avantage de couvrir 

deux niveaux de maturité scolaire distincts, susceptibles d'influencer différemment 

la perception et l'appropriation des enjeux environnementaux.  

Tableau n° 4 : Distribution des élèves selon le niveau de connaissances 

environnementales 

Niveau de connaissance Effectif Pourcentage (%) 

Faible 60 24 

Moyen 140 56 

Bon 50 20 

Total 250 100 
Source : Enquête de terrain, 2025 

56 % des élèves possèdent un niveau moyen de connaissance, tandis que seuls 20 

% ont un bon niveau et 24 % ont un niveau faible. Cela montre que l'éducation 

environnementale est présente mais souvent superficielle. Au total, 76 % des élèves 

disposent donc d'un niveau moyen ou bon, ce qui témoigne d'une sensibilisation 

cognitive réelle opérée par les enseignements scolaires. Toutefois, la faiblesse du 

taux d'élèves au bon niveau (20 %) suggère que ces connaissances restent souvent 

superficielles et insuffisamment approfondies, ce qui limitera leur capacité à induire 

des comportements écologiques durables. 

Tableau n° 5 : Distribution des élèves selon leurs attitudes environnementales 

Attitude exprimée Effectif Pourcentage (%) 

Très favorable 100 40 

Moyennement favorable 110 44 

Peu favorable 40 16 

Total 250 100 
Source : Enquête de terrain, 2025 

40 % des élèves expriment des attitudes très favorables, 44 % moyennement 

favorables et 16 % peu favorables, ce qui confirme l'efficacité de l'éducation 
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environnementale sur le plan des perceptions. Ce résultat témoigne d'une adhésion 

normative largement partagée aux valeurs écologiques transmises par l'école. 

Cependant, comme le montreront les résultats comportementaux, cette disposition 

favorable reste majoritairement déclarative et ne se traduit pas automatiquement en 

pratiques concrètes. 

Tableau n° 6 : Distribution des comportements écologiques selon leur fréquence de 

pratique 

Comportement Toujours Parfois Rarement Jamais 

Jeter les déchets à la poubelle 60 100 60 30 

Participer à des journées de 

salubrité 
50 120 50 30 

Planter des arbres ou entretenir 

les espaces verts 
40 100 70 40 

Source : Enquête de terrain, 2025 

Les résultats du tableau 6 révèlent un paradoxe significatif : alors que 84 % des 

élèves (210/250) expriment des attitudes favorables à la protection de 

l'environnement, seulement 24 % (60/250) adoptent effectivement des 

comportements écologiques. Pour les deux autres comportements observés (la 

participation aux journées de salubrité et l'entretien des espaces verts), les taux de 

pratique régulière sont encore plus faibles, avec respectivement 50 et 40 élèves 

déclarant agir toujours en ce sens. Ce constat met en évidence l'existence d'un fossé 

structurel entre dispositions déclarées et pratiques réelles, qui constitue le résultat 

central de cette étude. 

 
❖ Croisement des variables : connaissances – attitudes – comportements 

L'analyse croisée des trois variables permet de structurer ce décalage en trois 

niveaux. 

Niveau cognitif : des connaissances globalement acquises 

Les élèves disposent, dans une large proportion, de connaissances de base sur les 

enjeux environnementaux (pollution, gestion des déchets, hygiène du milieu). Ces 

connaissances sont principalement transmises à travers les enseignements scolaires. 

Toutefois, ces savoirs restent souvent théoriques et abstraits, peu contextualisés 

dans la réalité quotidienne des élèves, insuffisamment reliés à des situations 

pratiques. 

Niveau affectif : des attitudes largement positives 

Le taux élevé (84 %) d'attitudes favorables traduit une sensibilisation réussie aux 

enjeux environnementaux, une adhésion normative aux valeurs écologiques (ce 

qu'il est « bien » de faire). Cependant, ces attitudes relèvent souvent d'une logique 

déclarative, d'un engagement faible ou non intériorisé. 
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Niveau comportemental : une faible mise en pratique 

Le faible taux de comportements écologiques (24 %) montre que les élèves 

n'opérationnalisent pas leurs intentions, les pratiques écologiques restent 

occasionnelles ou contraintes. Ce niveau met en évidence le véritable problème : le 

passage à l'acte. 

 
❖ Mise en évidence du « fossé » (gap) entre attitudes et comportements 

Le croisement des données permet d'identifier trois profils d'élèves : 

Élèves cohérents (minorité – 24 %) 

Ils ont des connaissances, attitudes et de bons comportements. Ces élèves traduisent 

leurs apprentissages en actions concrètes. 

Élèves « intentionnels » (majorité – environ 60 %) 

Ils ont des connaissances, attitudes moyenne, par contre ils ont un mauvais 

comportement. Ils constituent le cœur du fossé observé : ils savent et adhèrent, mais 

n'agissent pas. 

Élèves peu engagés (minorité) 

Ils ont des connaissances faibles ou moyennes, attitudes faibles, comportements 

faibles. Ce groupe est moins déterminant dans l'explication globale. 

 
❖ Interprétation du décalage observé 

Insuffisance de l'apprentissage expérientiel 

L'absence d'activités pratiques (observée dans les établissements) limite 

l'appropriation concrète des savoirs, la transformation des attitudes en habitudes. 

Les élèves restent au stade du « savoir » et « vouloir », sans atteindre le « faire ». 

Contraintes environnementales et matérielles 

Le contexte scolaire et urbain joue un rôle déterminant : insuffisance de poubelles, 

absence de système de gestion des déchets, environnement global peu favorable. 

Même motivés, les élèves peuvent être empêchés d'agir. 

Influence des normes sociales 

Les comportements sont fortement influencés par les pratiques des pairs, les 

habitudes familiales, la culture locale. Si l'environnement social ne valorise pas les 

comportements écologiques, les attitudes individuelles restent sans effet réel. 

Faible intériorisation des valeurs 

Les attitudes favorables peuvent être superficielles, liées à des attentes scolaires ou 

sociales. Il s'agit d'une adhésion de principe, non traduite en engagement concret. 

Absence de mécanismes de renforcement 

Le manque de suivi, encouragement, valorisation des bonnes pratiques limite la 

stabilisation des comportements écologiques. 
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La synthèse suivante récapitule les trois niveaux d'apprentissage identifiés, les 

résultats obtenus et leurs limites principales (tableau n° 7). 

 
Tableau n° 7 : Synthèse interprétative 

Niveau Résultat Limite principale 

Connaissances Relativement acquises Trop théoriques 

Attitudes Très positives (84 %) Peu intériorisées 

Comportements Faibles (24 %) Difficulté de passage à l'acte 
Source : Enquête de terrain, 2025 

Le décalage entre 84 % d'attitudes favorables et 24 % de comportements effectifs 

traduit un fossé structurel entre trois niveaux d'apprentissage. Ce fossé s'explique 

par une combinaison de facteurs pédagogiques (approches trop théoriques), 

contextuels (environnement peu favorable), sociaux (normes et pratiques 

collectives) et institutionnels (manque d'encadrement). En définitive, les résultats 

montrent que l'éducation environnementale à N'Djamena produit davantage des 

élèves sensibilisés que des élèves réellement engagés. Le principal défi ne réside 

plus dans la transmission des connaissances ou la formation des attitudes, mais dans 

la transformation de ces dispositions en comportements durables. 

Le tableau n°8 suivant présente la répartition des élèves selon leur participation à 

des activités pratiques ou à des clubs environnementaux, afin d'examiner le lien 

entre engagement actif et adoption de comportements écologiques.  

Tableau n° 8 : Répartition des élèves selon la participation aux activités 

environnementales 

Participation à des clubs ou activités Effectif Pourcentage (%) 

Oui 90 36 

Non 160 64 

Total 250 100 
Source : Enquête de terrain, 2025 

Les données du tableau 8 révèlent que 36 % des élèves enquêtés, soit 90 sur 250, 

ont participé à des clubs environnementaux ou à des activités pratiques de terrain, 

tandis que 64 %, soit 160 élèves, n'y ont pris aucune part. Ce résultat confirme le 

fait que les élèves engagés dans des pratiques concrètes adoptent significativement 

plus de comportements écologiques que leurs pairs non participants. L'écart observé 

entre ces deux groupes souligne que l'expérience directe constitue un levier 

déterminant pour transformer les connaissances et les attitudes en comportements 

effectifs, là où l'enseignement théorique seul ne suffit pas à franchir ce passage à 

l'acte. 
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2.2. Résultats qualitatifs 

Les résultats qualitatifs de cette étude reposent sur l'analyse des entretiens réalisés 

auprès de dix (10) enseignants ainsi que sur des observations directes menées dans 

cinq (5) établissements secondaires de N'Djamena. Ces données permettent de 

mieux comprendre les pratiques pédagogiques, les perceptions des enseignants et 

les comportements écologiques des élèves en milieu scolaire. 

Perceptions des enseignants sur l'éducation environnementale 

Les enseignants interrogés reconnaissent unanimement l'importance de l'éducation 

environnementale dans la formation des élèves. Ils estiment qu'elle constitue un 

levier essentiel pour sensibiliser les apprenants aux enjeux environnementaux, 

développer des attitudes responsables, encourager des comportements écologiques 

durables. Cependant, plusieurs enseignants soulignent que cette éducation reste 

insuffisamment intégrée dans les programmes scolaires, et qu'elle est souvent 

abordée de manière ponctuelle, notamment dans certaines disciplines comme les 

sciences de la vie et de la terre. 

Pratiques pédagogiques observées 

Les observations de terrain et les entretiens révèlent que l'éducation 

environnementale est principalement transmise à travers des cours théoriques ; les 

activités pratiques (nettoyage, plantation d'arbres, recyclage) sont rares et peu 

structurées ; peu d'établissements disposent de clubs environnementaux actifs. 

Certains enseignants prennent néanmoins des initiatives individuelles pour 

sensibiliser les élèves, malgré le manque de moyens pédagogiques. 

Comportements écologiques des élèves 

Les observations directes dans les établissements montrent des comportements 

contrastés : certains élèves adoptent des pratiques positives (utilisation des 

poubelles, participation aux activités de propreté), d'autres continuent à adopter des 

comportements non écologiques (jets de déchets dans la cour, dégradation de 

l'environnement scolaire). Ces comportements traduisent un écart entre les 

connaissances acquises et leur mise en pratique réelle. 

Contraintes identifiées 

Les enseignants ont mis en évidence plusieurs difficultés : insuffisance de formation 

en éducation environnementale, manque de supports didactiques adaptés, absence 

d'encadrement institutionnel clair, faible implication des autorités scolaires et des 

parents. Les observations confirment également un déficit d'infrastructures 

environnementales, notamment l'insuffisance de poubelles et l'absence de 

dispositifs de gestion des déchets. 

Dynamique des établissements 

Les cinq établissements étudiés présentent des niveaux d'engagement variables : 

certains montrent une volonté d'intégrer l'éducation environnementale à travers des 

activités ponctuelles, d'autres restent peu impliqués, faute de ressources ou de 
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priorisation institutionnelle. Dans l'ensemble, les résultats qualitatifs révèlent que, 

malgré une prise de conscience réelle des enseignants, l'éducation 

environnementale demeure faiblement opérationnalisée dans les pratiques 

scolaires. Les comportements écologiques des élèves restent encore limités et 

dépendent fortement des initiatives locales et du contexte institutionnel. 

 
3. Discussion des résultats 

 
3.1. Discussion des résultats quantitatifs 

Les résultats quantitatifs de cette étude mettent en évidence une situation contrastée 

entre les connaissances, les attitudes et les comportements écologiques des élèves 

à N'Djamena. Leur interprétation permet de dégager plusieurs enseignements 

majeurs. 

Connaissances environnementales et lacunes pédagogiques 

Les résultats montrent que la majorité des élèves ont acquis des connaissances de 

base sur l'environnement grâce aux cours scolaires et aux activités ponctuelles de 

sensibilisation. Toutefois, ces connaissances restent souvent superficielles et 

théoriques. Le fait que seuls 20 % présentent un bon niveau de connaissance, contre 

56 % classés au niveau moyen, suggère que l'éducation environnementale est 

présente dans les établissements, mais qu'elle reste encore partielle dans ses 

contenus et ses effets cognitifs. Cette observation rejoint les conclusions de 

Daniella Tilbury (1995 : 195-212) et de Anja Kollmuss & Julian Agyeman (2002 : 

239), selon lesquelles l'enseignement de notions environnementales est nécessaire 

mais insuffisant pour induire des comportements durables. Au regard de la théorie 

de l'apprentissage social de Albert Bandura (1977 : 22), l'absence de modèles 

concrets et d'activités participatives limite l'acquisition effective de comportements 

écologiques. Les élèves peuvent connaître les bonnes pratiques sans pour autant les 

mettre en œuvre. 

Attitudes positives versus comportements réels 

L'étude révèle un contraste important entre les attitudes déclarées des élèves et leurs 

pratiques effectives. Bien que 84 % des élèves expriment des attitudes favorables 

envers l'environnement, les comportements observés (gestion des déchets, 

participation aux journées de salubrité, entretien des espaces verts) restent 

irréguliers et ponctuels. Cette divergence illustre le « fossé connaissances-

comportements » décrit par Anja Kollmuss et Julian Agyeman (2002 : 239) et est 

cohérente avec la théorie du comportement planifié d'Ajzen Icek (1991 : 182-211). 

Selon cette théorie, les attitudes seules ne suffisent pas ; l'adoption de 

comportements dépend également des normes sociales perçues et du contrôle 

comportemental, c'est-à-dire la capacité réelle des élèves à agir selon ce qu'ils 

savent. Dans le contexte de N'Djamena, ce contrôle est limité par l'absence 



Éducation environnementale et comportements écologiques des élèves… ABAKAR MAHAMAT HASSABALLAH 

Perspectives Plurielles – N°2 – Avril 2026  Page 594 

d'infrastructures adéquates, l'insuffisance de suivi et le manque de motivation 

institutionnelle. 

Impact des activités pratiques et participatives 

L'étude montre que les élèves ayant participé à des clubs environnementaux ou à 

des activités de terrain adoptent davantage de comportements écologiques. Ces 

résultats confirment l'importance de la pédagogie active et expérientielle, comme 

le soulignent Harold R. Hungerford & Trudi L. Volk (1990 : 8-21). La participation 

directe permet aux élèves de mettre en pratique les connaissances théoriques, de 

renforcer leur conscience environnementale et de développer un sentiment de 

responsabilité. Cela souligne que l'éducation environnementale doit dépasser le 

simple cadre théorique pour intégrer des expériences concrètes et motivantes. 

Influence des facteurs contextuels et socioculturels 

Les comportements écologiques des élèves sont fortement modulés par les facteurs 

environnementaux et sociaux. Selon la théorie écologique de Urie Bronfenbrenner 

(1979 : 3-22), l'individu est influencé par des systèmes imbriqués : microsystème 

(famille, enseignants, camarades), mésosystème (interactions école-famille), 

exosystème (politiques éducatives) et macrosystème (normes culturelles et 

politiques). À N'Djamena, l'insalubrité des quartiers, les habitudes familiales et la 

faible valorisation sociale de la propreté limitent l'appropriation durable des 

comportements écologiques. La socialisation scolaire joue ici un rôle crucial : 

l'école peut influencer les élèves en transmettant des normes et en valorisant les 

comportements respectueux de l'environnement, mais sans cohérence avec la 

famille et la communauté, cet impact reste partiel. 

Limites institutionnelles de l'éducation environnementale 

Les entretiens avec les enseignants et responsables scolaires révèlent plusieurs 

contraintes : manque de formation spécialisée, absence de matériel pédagogique 

adapté, et insuffisance de suivi institutionnel. Ces limites expliquent en partie le 

faible impact observé sur les comportements écologiques. Ainsi, l'éducation 

environnementale, bien qu'utile pour la sensibilisation, nécessite un renforcement 

institutionnel et organisationnel pour devenir un véritable levier de changement de 

comportements durables. 

Synthèse et implications théoriques 

La discussion approfondie confirme que les connaissances environnementales des 

élèves sont présentes mais limitées en profondeur et les attitudes positives ne 

suffisent pas à générer des comportements durables sans soutien matériel et social. 

Les activités pratiques, la participation et l'expérimentation sont des leviers 

efficaces pour transformer les connaissances en actions et les facteurs contextuels 

et socioculturels (famille, quartier, normes sociales) conditionnent fortement 

l'adoption de comportements écologiques. Une approche intégrée, combinant 

pédagogie active, infrastructures adéquates, formation des enseignants et 
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coordination communautaire, est indispensable pour renforcer l'impact de 

l'éducation environnementale. Ces conclusions soulignent la nécessité de repenser 

l'éducation environnementale à N'Djamena comme un processus holistique, où 

école, famille et communauté travaillent de concert pour favoriser des 

comportements écologiques durables. 

 
3.2. Discussion des résultats qualitatifs 

 
Confirmation des travaux sur le lien entre éducation et comportement 

Les résultats confirment les conclusions de nombreux travaux en sciences de 

l'éducation selon lesquels la connaissance seule ne suffit pas à induire un 

changement de comportement. Le passage à l'action nécessite des expériences 

concrètes, un environnement favorable, une implication active des apprenants. 

Ainsi, l'absence d'activités pratiques observée dans les établissements étudiés 

explique en partie la faiblesse des comportements écologiques des élèves. 

Importance de l'apprentissage par l'action 

Les données recueillies mettent en évidence la nécessité de privilégier des 

approches pédagogiques actives telles que les projets environnementaux, les 

activités de terrain, les clubs écologiques. Ces approches favorisent un 

apprentissage significatif, permettant aux élèves de relier les savoirs théoriques à 

des situations concrètes. 

 
Influence du contexte socio-environnemental 

Le contexte urbain de N'Djamena, marqué par des problèmes d'insalubrité et de 

gestion des déchets, influence fortement les comportements des élèves. En effet, 

l'environnement quotidien peut renforcer ou contrecarrer les apprentissages 

scolaires. Ainsi, même si l'école joue un rôle clé, elle ne peut agir efficacement sans 

l'implication des familles, le soutien des collectivités locales, des politiques 

environnementales cohérentes. 

Nécessité d'une approche systémique 

Les résultats montrent que l'éducation environnementale doit être envisagée comme 

un processus global et intégré, impliquant les programmes scolaires, la formation 

des enseignants, les infrastructures scolaires, la communauté éducative. Une 

approche fragmentée limite considérablement son efficacité. 

En définitive, les résultats montrent que l'éducation environnementale à N'Djamena 

est reconnue mais encore peu opérationnelle. Pour améliorer les comportements 

écologiques des élèves, il est indispensable de renforcer les pratiques pédagogiques 

actives, l'encadrement institutionnel et l'articulation entre école et environnement 

social. 
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Conclusion 

Cette étude a analysé la relation entre l'éducation environnementale et les 

comportements écologiques des élèves dans cinq établissements secondaires de 

N'Djamena. Les résultats confirment partiellement l'hypothèse générale : 

l'éducation environnementale contribue à former des connaissances (76 % de 

niveau moyen à bon) et des attitudes favorables (84 %), mais son impact sur les 

comportements effectifs reste limité, avec seulement 24 % d'élèves adoptant des 

pratiques écologiques régulières. Ce fossé entre dispositions déclarées et pratiques 

réelles constitue le résultat central de l'étude. Trois facteurs expliquent ce décalage 

: des approches pédagogiques trop théoriques, un déficit d'infrastructures scolaires 

et de formation des enseignants, et l'influence de normes socioculturelles peu 

favorables aux comportements écologiques. À l'inverse, les 36 % d'élèves ayant 

participé à des clubs environnementaux ou à des activités pratiques adoptent 

significativement plus de comportements écologiques, confirmant le rôle 

déterminant de la pédagogie active et expérientielle. 

Ces résultats invitent à trois recommandations prioritaires : intégrer les activités 

pratiques environnementales dans les programmes officiels, investir dans les 

infrastructures scolaires de base, et renforcer la formation des enseignants en 

coordination avec les familles et les collectivités locales. Cette étude présente 

néanmoins des limites : taille d'échantillon restreinte à N'Djamena, biais potentiel 

de désirabilité sociale dans les auto-déclarations de comportements, et absence de 

suivi longitudinal. Des recherches futures pourraient élargir le terrain à d'autres 

villes tchadiennes, adopter une approche longitudinale et intégrer la variable 

familiale comme facteur modérateur, afin de construire un modèle explicatif du 

comportement écologique scolaire adapté aux contextes sahéliens. 
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